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Expression des groupes
du Conseil municipal

Opinions

En application du Code général des collectivités locales, il est institué pour chaque parution du magazine
"Votre Ville" une page réservée à l'expression des groupes politiques représentés au sein du Conseil munici-
pal : la majorité de Gauche rassemblée au sein du groupe “Sainte-Geneviève Avant Tout” (33 élus) et les deux
groupes d'opposition, “Expression Génovéfaine” (4 élus) et “Ste-Geneviève Autrement” (2 élus).

Ste Geneviève

Autrement

Agglomération : la folie des grandeurs

Les invités aux vœux du président de la commu-
nauté d’agglomération du Val d’Orge, la CAVO, dans
l’ancien restaurant « le Trianon », ont tous été frap-
pés par la splendeur des lieux. Etrange histoire.

Quand la CAVO a voulu acheter le Trianon, une
autre personne avait déjà une promesse de vente. Il
a donc fallu exercer un droit de préemption. La
CAVO ne le pouvait pas. Elle a donc demandé à la
commune de Villemoisson de l’exercer. Comme la
commune ne pouvait pas payer, l’immeuble a été
cédé à la CAVO dès qu’il fut acheté. Il fallait aussi un
motif pour cette préemption. L’argument présenté fut
d’y installer un tribunal d’instance. Mais le ministre
de la justice, interrogé, répond qu’il n’en a jamais eu
l’intention. Le 8 juin 2004, le tribunal administratif a
annulé la décision de préemption. L’affaire est en
appel. Si le jugement est confirmé, la vente sera
annulée. Donc, aujourd’hui, la CAVO n’est pas sûre
de pouvoir conserver ce bien. Cela ne l’a pas empê-
chée d’y faire de lourdes dépenses de travaux. 

Pourquoi ces travaux ? Pour un tribunal d’instance
et une maison du droit nous dit-on. Allons donc !
Nous avons eu connaissance du plan qui guide le
travail des ouvriers. Les locaux de cette maison du
droit occuperont moins du tiers du rez-de-chaussée.
Tout l’étage sera aménagé pour la CAVO, en parti-
culier une grande salle de réunion où le président
trônera au milieu de ses vice-présidents face aux
conseillers communautaires. Au Trianon, avec le hall
splendide et cette magnifique salle de réunion, on se
croira à Versailles ! 

Nous savions que la CAVO nous coûte très cher (6
millions d’euros rien que pour exister), que l’on nous
refuse de connaître le détail de ses dépenses et que
l’exercice de la démocratie y est très difficile.
Aujourd’hui, ce sont des petites astuces pour jouer
avec la loi et des dépenses somptuaires et impru-
dentes. Cacher derrière une « maison du droit » ce
projet mégalomaniaque, c’est du grand art ! Mais
vraiment - ne peut-on pas mieux employer l’argent
de nos impôts ?

Henri Prévot

80 rue E. Branly SGDB ; sur le site go.to/sainte-genevieve,
un dossier sur la CAVO, le Projet d’aménagement de notre
commune etc.

Bonnes et mauvaises pratiques

Comme tous mes collègues, je suis un élu municipal et
je me dis que le Président de la République et les mem-
bres du gouvernement devraient être un exemple pour
l'ensemble de ceux qui oeuvrent pour le bien public. Je
ne parle pas d'un point de vue politique ; le clivage
droite-gauche est trop profond dans notre pays pour
qu'il puisse y avoir accord. Mais je me dis que sur le
plan de la méthode ... pourquoi pas.
Deux récents évènements ne vont pas malheureuse-
ment dans le sens souhaité.
Le premier concerne la mise en place du Contrat
Première Embauche. Sur le fond c'est un mauvais
contrat pour les jeunes. Mais sur la méthode, un gou-
vernement soucieux du dialogue social aurait pu au
moins consulter les centrales syndicales sur un sujet
aussi important. Rien.
Pourtant les dossiers importants dans notre commune,
font l'objet de choix définis par les élus de la majorité,
puis,ensuite ils sont discutés avec tous ceux qui sont
concernés et nous décidons en fonction du résultat de
ces concertations. C'est ainsi que nous avons pratiqué
pour l'important chantier de l'avenue Gabriel Péri qui va
donc démarré cet été. De plus, les sommes consacrées
à cette opération feront l'objet d'une communication en
particulier lors du vote du budget de la ville à la fin du
mois de mars. Chaque euro sera compté.
Il en est ainsi pour toutes les grandes opérations pas-
sées, en cours ou à venir.
Ceci m'amène au deuxième évènement : la saga du
"Clémenceau". Comme gâchis économique, politique et
financier, le gouvernement a battu tous les records.
Parti pour être démantelé en Espagne, le voilà qui met
le cap sur la Turquie (au lieu d'enlever  l'amiante, on a
dû enlever par erreur les boussoles) où finalement
après quelques ronds dans l'eau, il revient à Toulon. On
le désamiante partiellement. Combien ? On ne sait pas
trop. Ce qu'il y a de sûr c'est qu'à l'arrivée il manque 30
tonnes (c'est volatile l'amiante que voulez-vous). Et puis
finalement il repart, passe avec difficulté le Canal de
Suez (là c'est le courrier qui fonctionne pas bien), arrive
presque à bon port, mais les Indiens veulent vérifier tout
ça et le Conseil d'Etat en France dit que le gouverne-
ment n'a pas respecté la loi sur l'interdiction d'exporter
des déchets toxiques. Alors le Président de la
République se dit que ce porte-avions là risque de ne
pas bien " porter " les avions que l'on peut espérer ven-
dre à l'Inde, aussi vaut-il mieux qu'il rentre à la maison.
Un petit voyage de retour (3 mois) et un million d'euros
en plus (certains disent trois à quatre) ; soit au total 10
millions d'euros : voilà ce qu'on peut appeler jeter l'ar-
gent du contribuable à la mer.
Fort heureusement Sainte Geneviève, c'est loin de la
mer et loin des pratiques de ce gouvernement. 

Pour Sainte Geneviève Avant Tout
Daniel Bouchon

Sainte Geneviève

Avant Tout

Expression

Génovéfaine

Une époque formidable (suite)
Ridicule (je suis)

Me promenant il y a plusieurs jours dans la galerie mar-
chande, suis rentré chez moi avec plusieurs catalogues
offerts par les agences de voyages. J’y ai trouvé de
nombreuses offres de séjours, en hôtels, en clubs de
vacances, en campings ou en locations. J’ai lu avec
intérêt les offres proposées, les prix, les excursions, les
activités de loisir, le niveau de confort, les animations,
la qualité de restauration. Bref, toutes les informations
nécessaires me permettant de choisir tranquillement.
Toutes les informations sauf les noms des chefs de vil-
lage, des animateurs, des compagnies aériennes, des
commandants de bord et des hôtesses.
Le soir devant mon poste de télé je regardais une émis-
sion « information politique ». Il nous était proposé
une multitude de noms, de femmes (peu) et d’hommes
providentiels, qui tous étaient passés chez leur tailleur,
se trouvaient une stature de Chef d’Etat.
J’ai bien retenu leurs noms, j’ai bien retenu qu’ils
n’étaient pas d’accord les uns avec les autres, mais
franchement je n’ai pas bien compris ce qu’ils propo-
saient, sauf que chacun voulait faire mon bonheur.
Mais rien sur les voyages, les séjours, les loisirs, les
distractions, les prix.
Rien à part…, RIEN
Conclusion : moi qui ne pars pas en vacances chaque
année, vous comprendrez qu’il me faille préparer avec
sérieux et soin mes vacances et celles de ma famille.
Je suis ridicule … , à moins que ?

Les bravos du mois 
À M. Frêche quel joli propos, quelle maîtrise, quel sens
des responsabilités, s’excuser c’est bien mais… !
À M. de Villepin venant au secours d’Arcelor et s’indi-
gnant de l’O.P.A. d’un « RICHISSISME INDIEN »,
ainsi que des délocalisations alors que l’on a envoyé le
Clemenceau se faire désamianter aux Indes dont nul
n’ignore les conditions de travail de la main d’œuvre
locale. Voilà qui renforce la position de la France dans
le monde.
À Mme la Ministre de la défense  pour sa maîtrise de la
gestion du dossier Clemenceau au point qu’elle est
réduite pour se dédouaner à attaquer l’entreprise sous-
traitante chargée d’effectuer les travaux. L’absence de
contrôle sur un dossier aussi sensible pourrait être
assimilé à une faute professionnelle lourde.
À tous nos députés pour leur comportement à
l’Assemblée Nationale lors de l’examen du projet de loi
incluant le C. P. E., cris, vociférations, injures, chahut
monstre, non-observation des multiples rappels au
règlement du président de l’Assemblée Nationale.

Quel exemple à montrer à notre jeunesse sur la
citoyenneté et le respect ?
A suivre………

Guy Restoux


